
A quelques jours du lancement des recrutements pour 
Kercode II  Kévin,  Charles et Axel, codeurs de la 1ère 

promotion témoignent !

Petit rappel, c’est quoi Kercode* ? Une formation, gratuite, 
intensive de 6 mois en développement web et mobile, fondée sur 
la pratique par projet, en binôme autonome. Au programme HTML, 
CSS, Javascript, PHP... 

Seuls prérequis : avoir de la logique, de la mémoire, un goût pour 
la résolution de problèmes et ... de l’endurance !

Kévin, Charles et Axel, ont entre 20 et 30 ans, déterminés, 
confiants, codeurs assurés, c’est la 1ère impression qu’ils donnent. 
Et pourtant  lorsque 
l’on fait un retour en 
arrière de quelques  
mois le tableau est 
différent !  Fin 2015, 
Kévin n’est pas loin du 
burn out , cumulant des 
semaines à 50h comme 
é l e c t r o t e c h n i c i e n  
pendant qu’Axel et 
Charles font du service 
en restauration.  

Leurs points communs 
: des aptitudes 
particulières, un sens 
de la débrouille, une 
polyvalence forte... 
En effet lorsque l’on 
se penche sur leurs 
parcours pro à moins 
de 30 ans, nos 3 codeurs ont déjà derrière eux de multiples 
qualifications et des expériences dans plusieurs domaines. 

Sortis du système scolaire, plus ou moins qualifiés, ils ont tous 
la même problématique vitale «faire de l’argent». Kévin passe par 
3 ans d’intérim dans le bâtiment, puis en électrotechnique. Axel 
devient manutentionnaire en Moldavie et retour en France comme 
serveur. Charles quant à lui après un Bac Action commerciale et 
communication, une école d’Arts appliquée, un passage en licence 
Math-informatique et une école d’infirmier... se tourne également 
vers le service en restauration.

Parallèlement les 3 jeunes hommes sont férus d’informatique, fans 
de culture web, de la série Sillicon Valley notamment. Ils aiment 
bidouiller, coder, réalisant même des sites en amateurs.  Leur 
phrase culte vient d’un pionner du développement internet, Marc 
Andreesen : «The spread of computers and the internet will put 
jobs in two categories: people who tell computers what to do, and 
people who are told by computers what to do»**. En fond de toile 
de leur projet de vie, perdure malgré les aléas, l’objectif de faire de 
ces aptitudes, de ces qualités, un métier. 

Ils ont tous regardé les différentes options, «Epitech, trop cher !», 
reprendre des études «pas les moyens financiers ni le temps». 
Charles a été jusqu’à être sélectionné via des tests en ligne pour 
la prestigieuse école 42 à Paris, mais «sans rémunération avec 
un logement à assurer c’est impossible». Alors, passé la journée 
de travail, ils se connectent, s’auto-forment et nourrissent leur 
appétence pour le «back office» du net.

«Dis Kévin, tu es toujours à fond dans la bidouille et l’informatique?». 
C’est comme ça que Kévin découvre l’existence de Kercode. Dès 
lors, pour lui comme Charles et Axel, alertés également par des 
amis, ils y voient comme le dit Axel «le moyen de rentrer dans le 

milieu, de se professionnaliser en mettant le pied à l’étrier». 

Suite aux 1ers tests de recrutement en ligne, le trio est sélectionné  
sur aptitudes parmi une centaine de candidats. 

Tout les 3 quittent leurs situations professionnelles  et gagnent 
plein d’espoir les rangs de Kercode. 

Une année plus tard, leur 
formation Kercode Grande 
Ecole du Numérique effectuée 
avec le Greta Bretagne Sud et 
la Mission Locale de Vannes, 
forts de plusieurs stages en 
entreprises, l’avancée est très 
positive et encourageante 
pour les codeurs à venir. Il faut 
savoir qu’en France, selon le 
Syntec numérique, il y aurait, 
d’ici à fin 2017, 36 000 postes 
à pourvoir et en Europe, le 
besoin de développeurs 
pourrait atteindre 900 000 
postes d’ici à 2020.

La formation leur aura permis 
outre de développer leur 
compétences de manière 

intensive, de faire du réseau, de rencontrer    des   entreprises 
et start-up qui  découvrent en dehors des CV et  diplômes, 
des personnes motivées, réactives, aux forts potentiels  
« quand ils voient ce qu’on a été capable d’intégrer en 6 mois, la 
confiance est établie» affirme Axel. 

Aujourd’hui le trio peaufine un projet de travail en collaboration, 
enchaîne les prestations auprès d’entreprises et aborde confiant 
l’avenir. 

Denis Sugliani Conseiller en formation continue du Greta, leur a 
demandé de jouer un rôle dans la sélection des Kercodiens II.  Et 
à la question qu’est ce qu’il faut «avoir» pour suivre Kercode, les 
mots qui reviennent sont : logique, aimer résoudre des problèmes, 
comprendre l’anglais, une grosse motivation «parfois on peut 
passer 10h devant l’écran à essayer de débuguer un bout de code», 
endurance et autonomie !

Si toi aussi tu veux rencontrer des personnes passionnées par les 
rouages d’internet, rejoins la communauté Kercode !

L’aventure est à porté de clic : kercode-simplon.co 

*KERCODE est une formation labellisée GRANDE ECOLE DU 
NUMERIQUE, soutenue par de multiples partenaires institutionnels, 
notamment la ville de Vannes.

** La propagation de l’ordinateur et de l’Internet amènera à la 
séparation du travail en deux catégories: ceux dont le travail sera 
de dire aux ordinateurs ce qu’ils doivent faire et ceux qui feront ce 
que les ordinateurs leurs disent de faire.


